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Bébé

Les clefs pour stimuler le développement de 
bébé, comment éviter l’erythème fessier et 
les aliments qui vous aideront à récupérer 
des maladies hivernales... Voici quelques-
uns des thèmes abordés dans ce numéro.
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1Les spécialistes soulignent l’importance 
de l’iode dans l’alimentation des enfants. 
Pourquoi est-ce si important ? 
L’iode est fondamental pour le bon 
fonctionnement de la glande thyroïde, 
un organe vital dans le développement 
psychique, intellectuel et moteur. 
Plus le manque est précoce, plus le 
dommage peut être grave : ainsi, une 
carence en iode pendant la grossesse 
peut entraîner un déficit neurologique 
chez le bébé et donc un retard du 
langage, des difficultés d’apprentissage 
et un léger tremblement dans les 
extrémités. On a démontré que les 
enfants des femmes présentant un 
bas niveau d’hormones thyroïdiennes 
pendant la grossesse sont plus 
susceptibles d’avoir un QI plus bas que 
ceux nés de mères ayant un niveau 
d’hormones thyroïdiennes plus élevé.

3La population française présente-t-elle un 
risque de carence en iode ? Et quels sont 
les aliments qui en contiennent ? 
La France fait partie des pays où l’on 

souffre d’une légère carence en iode*. Il 
est donc nécessaire de consommer des 
aliments qui en contiennent comme 
les poissons de mer, les crustacés, les 
mollusques et les algues. On peut à 
tous les âges consommer du sel iodé ou 
des suppléments en iode, mais cela est 
d’autant plus recommandé pendant la 
grossesse et pendant l’allaitement.

Les avantages de l’iode
Nous vous expliquons ici en quoi il est important pour notre santé, physique et 

mentale, de maintenir un bon niveau d’iode.

QUESTION SUR...

bebesetmamans.com

2Est-on suffisamment informé ? 
Malheureusement, non. Bien que son 
utilisation soit recommandée et qu’il 
n’ait aucun effet négatif, même pour 

les personnes souffrant de troubles de 
la thyroïde, le sel iodé reste peu diffusé. 
5 grammes de sel iodé par jour sont 
suffisants et n’entraînent aucun risque 
d’hypertension.

* Source : Fond Français pour l’Alimentation et la Santé - 
Résumé p.72
http://www.alimentation-sante.org/wp-content/
uploads/2011/07/dossier-scient-13.pdf.





L’érythème

C’est une inflammation de la peau 
du bébé au niveau de la couche qui 
apparaît surtout après six mois.

notamment aussi parce 
que l’enfant a tendance à boire moins. 
Parfois, l’érythème fessier apparaît en 
même temps que la dentition. Dans 
d’autres cas, la rougeur peut être due à 
une intolérance à certains composants 
de la couche.

 La rougeur est uniforme 
et la peau d’une apparence très lisse. 
Dans certains cas, il se manifeste 
par de grandes taches très rouges, 
en relief, et autour desquelles on 
distingue comme de petites pustules 
provoquées par un champignon, le 
Candida Albicans. La peau affectée 
devient plus délicate et donc plus 
exposée au risque d’érythème.

Le contact avec les excréments et 
l’urine peut considérablement irriter la 
peau délicate des bébés. Voici comment 
la protéger.

SANTÉ



le plus 
souvent possible.

Utilisez donc en alternance, 
une huile spécialement conçue pour la 
peau délicate des bébés.

séchez soigneusement la peau afin 
d’éviter qu’elle ne macère en tapotant 
délicatement et légèrement la zone avec 
une serviette en coton ou en lin.

 une crème à base 
d’oxyde de zinc qui fonctionnera 
comme une barrière contre les germes 
et les acides des selles et de l’urine.

avec 
suintement de la surface de la peau. 
Vous devez, dans ce cas, consulter 
le pédiatre qui vous indiquera le 
traitement à appliquer. Dans de très 
rares cas, cela peut être le symptôme 
d’une autre infection ou maladie ; si 
le trouble a tendance à réapparaître 
régulièrement, parlez-en également à 
votre médecin.

CE QU’IL NE FAUT PAS FAIRE  
Ş�2H�K@�QNTFDTQ�ODQRHRSD��¤UHSDY�CD�SNLADQ�C@MR�
K@�SDMS@SHNM�CŗTSHKHRDQ�TMD�BQ£LD�@MSHAHNSHPTD� 

antifongique ou à base de cortisone, sans avoir au préalable 
BNMRTKS¤�UNSQD�O¤CH@SQD�@ƥM�PTŗHK�C¤SDQLHMD�K@�B@TRD�CD�
KŗHMƦ@LL@SHNM
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Aidez-le
DÉVELOPPEMENT



Dès la naissance, les en-
fants sont prêts à inte-
ragir avec nous. Dès les 
premières heures, les 

nouveau-nés montrent une at- 
tirance pour les visages humains 
et les voix. Ils sont déjà program-
més pour communiquer, une 
activité qui, dans les premiers 
mois, consiste principalement à 
écouter et à rechercher le regard 
de l’autre, mais qui remplit déjà 
différentes fonctions. D’abord, 
elle favorise la création des sy-

napses, les connexions entre les 
cellules nerveuses qui se produi-
sent lorsque nous vivons une ex-
périence significative. Ensuite, elle 
permet d’éliminer l’excès de neu-
rones dont nous disposons à la 
naissance, « remodelant » ainsi le 
cerveau et son potentiel cognitif. 
Enfin, la communication facilite 
le développement de la capacité 
d’autorégulation, l’empathie et le 
langage... Nous vous présentons 
ici les premiers stimuli qui favori-
sent le développement des petits.

Parler souvent avec lui, lui raconter des histoires, 
le féliciter quand il se comporte bien, lui poser des 
règles, peu, mais qu’elles soient claires... Voici ce 
qu’il faut faire pour que votre enfant se sente bien 
et grandisse en harmonie.

à    grandir
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PARLEZ-LUI 
Commencez très tôt, dès les 
premiers jours.

QUE DISENT LES ÉTUDES ?
Les différences dans l’appren-
tissage apparaissent dès la 
petite enfance. Une étude 
menée par l’Université de 
Stanford a comparé un groupe 
d’enfants en conditions 
d’exclusion sociale (recevant 
670 mots/j) avec un groupe 
recevant 12.000 mots/j. Ceux 
qui entendent un grand 
nombre de mots différents dans 
leurs premières années savent 
plus rapidement les identifier, 
acquièrent un vocabulaire plus 
riche et apprennent à lire et à 
écrire plus facilement.

LISEZ-LUI BEAUCOUP 
D’HISTOIRES 
À partir de 6 mois, on peut 
proposer à bébé ses premiers 
livres avec des bords arrondis 
et des dessins très simples.

QUE DISENT LES ÉTUDES ?
Un autre élément ressort de 
l’étude menée par l’Université 
de Stanford sur les différences 
dans l’apprentissage : lire des 
histoires à haute voix et réciter 
des poèmes est bénéfique 
pour l’enfant car cela favorise 
la connaissance, le langage, 
et l’apprentissage scolaire. 

Répéter les histoires l’aide à 
se souvenir des mots, de leur 
sémantique et de leur relation 
grammaticale. La structure 
des histoires, même simples, 
lui apprend à construire des 
liens de causalité et des liens 
temporels.

Que faut-il faire ?

2SHLTKDQ�KD�K@MF@FD�MD�BN¶SD�QHDM�(K�RTƧS�CD�O@QKDQ�ʖ�$M�TSHKHR@MS��C@MR�
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CT�UHR@FD�"DSSD�L¤SGNCD�E@BHKHSD�K@�BNLOQ¤GDMRHNM�CDR�LNSR��L@HR�
@TRRH�K@�SNM@KHS¤�@ƤDBSHUD�DS�¤LNSHNMMDKKD�$MSQD���DS����LNHR��@OQ£R�
@UNHQ�BNLLTMHPT¤�DWBKTRHUDLDMS�DM�i�E@BD���E@BD�y��KŗDME@MS�RŗNTUQD�
@T�LNMCD���HK�LNMSQD�CT�CNHFS�TM�NAIDS�DS�R@�L@L@M�KD�MNLLD�{����
LNHR��HK�DRS�B@O@AKD�CD�BNLOQDMCQD�DMUHQNM����LNSR��PTŗHK�R@TQ@�TSHKHRDQ�
@TSNTQ�CŗTM�@M�DS�CDLH��OQ¤BHR¤LDMS�O@QBD�PTD�K@�BNLOQ¤GDMRHNM�
OQ¤B£CD�K@�OQNCTBSHNM

Que faut-il faire ?

+DR�OQDLHDQR�KHUQDR�CNHUDMS�
¥SQD�E@BHKDR���L@MHOTKDQ��
CŗTM�FQ@MC�ENQL@S�DS�
RTƧR@LLDMS�HKKTRSQ¤R�ONTQ�
ONTUNHQ�RTHUQD�KŗGHRSNHQD�PTD�
L@L@M�Q@BNMSD�+@HRRDY�
KD�@KKDQ���RNM�QXSGLD�DS�
C¤BNTUQHQ�BD�PTH�KŗHMS¤QDRRD

DÉVELOPPEMENT
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MONTHS
6    +

MONTHS
12    +

MONTHS
18    +NEW

BORN

 Les sucettes évoluent en même temps que bébé!

La collerette en forme 
de papillon libère le nez

 La tétine tranquillise, 
calme et détend 

l’enfant

 Favorise le bon développement de la 
forme des mâchoires et de la bouche

 Comble les besoins 
de succion de 

votre bébé

La partie à sucer 
est en silicone 
transparente et 
douce

La tétine dental favorise 
le développement de la 
gencive et du palais

Avec sa forme rappelant celle du 
mamelon, la tétine natural est 

aisément acceptée par le nourrisson.

NATURAL DENTAL

www.difrax.fr



ÉCOUTEZ-LE 
Il ne parle pas encore, mais il 
est capable de communiquer 
ses besoins. Observez votre 
bébé pour apprendre à 
déchiffrer ses messages et le 
consoler s’il est triste, l’encou-
rager quand il se sent frustré, 
et partager ses petites joies.

QUE DISENT LES ÉTUDES ?
Selon une étude du 
Département de Psychologie 
de l’Université de Milan Bicocca 
dès qu’on devient parents, 
on développe spontanément 
une faculté exceptionnelle qui 
permet d’interpréter les pleurs 
et les expressions du visage 
des nouveau-nés. On serait 
même capable de détecter 
les émotions d’un bébé sur 
une photo et d’identifier ses 
différents degrés d’inconfort et 
de souffrance.

RECEVEZ DES AMIS
Il est important que l’enfant 
ne soit pas confiné à un 
environnement composé 
uniquement de ses parents.

QUE DISENT LES ÉTUDES ?
Selon une étude récente, vivre 

Que faut-il faire ?

�BNTSDQ�TM�A¤A¤��BŗDRS�E@HQD�
@SSDMSHNM���RDR�F@YNTHKKHR��
@TW�DWOQDRRHNMR�CD�RNM�
UHR@FD����R@�E@¢NM�CD�OKDTQDQ�
DS�CD�ANTFDQ�{�O@QSHQ�CD�
������LNHR��HK�MŖDRS�O@R�
M¤BDRR@HQD�CD�Q¤ONMCQD�
HLL¤CH@SDLDMS���NM�ODTS�
FTHCDQ�KŗDME@MS�O@Q�K@�UNHW�� 
i�)D�RTHR�HBH���K@�OTQ¤D�DRS�
OQDRPTD�OQ¥SD�y�5NTR�KTH�
@OOQDMDY�@HMRH���O@SHDMSDQ�

Que faut-il faire ?

3Q@MRLDSSDY���UNSQD�DME@MS�KD�LDRR@FD�RDKNM�KDPTDK�HK�DRS�DMSNTQ¤�
Cŗ@LHR���BNMM@©SQD��DS�MNM�CŗDMMDLHR�CD�PTH�RD�C¤EDMCQD�$MBNTQ@FDY�
KDR�QDK@SHNMR�RNBH@KDR�DS�E@UNQHRDY�K@�BQ£BGD�+DR�O@QDMSR�ODTUDMS�
RŗNQF@MHRDQ�DMSQD�DTW�ONTQ�@KKDQ�BGDQBGDQ�KDTQR�DME@MSR�DS�@HMRH�KDR�
G@AHSTDQ���¥SQD�DM�OQ¤RDMBD�Cŗ@TSQDR�@CTKSDR�Mŗ@OO@QSDM@MS�O@R���K@�
E@LHKKD� BBTDHKKDY�MNM�RDTKDLDMS�KDR�ODSHSR�B@L@Q@CDR�CD�UNR�DME@MSR�
ONTQ�B¤K¤AQDQ�CDR�@MMHUDQR@HQDR��L@HR�@TRRH�KDR�@CTKSDR�(K�DRS�ANM�ONTQ�
KŗDME@MS�CD�FQ@MCHQ�C@MR�TM�DMUHQNMMDLDMS�NTUDQS�DS�@BBTDHKK@MS��
sans a priori�"D�MŗDRS�PTD�CD�BDSSD�E@¢NM�PTŗHK�CDUHDMCQ@�TM�@CTKSD�
B@O@AKD�CŗHMSDQ@FHQ�@UDB�TM�LNMCD�BG@PTD�ENHR�OKTR�BNLOKDWD��
LTKSHENQLD�DS�LTKSHBTKSTQDK�+DR�@LHR�CD�RDR�O@QDMSR�ENQLDMS�TMD�
ODSHSD�BNLLTM@TS¤�Cŗ@CTKSDR�CD�Q¤E¤QDMBD�RTQ�KDRPTDKR�KŗDME@MS�
ONTQQ@�BNLOSDQ�DM�B@R�CD�ADRNHM�$S�RH�UNTR�UNTKDY�UNTR�¤BG@OODQ�DM�
@LNTQDTW��UNTR�MD�RDQDY�O@R�NAKHF¤R�CD�K@HRRDQ�KŗDME@MS���RDR�FQ@MCR�
O@QDMSR�5NTR�ONTUDY�@TRRH�KD�BNMƥDQ���TMD�A@AX�RHSSDQ�DM�PTH�UNTR�
@UDY�SNTSD�BNMƥ@MBD

avec d’autres personnes dans 
un environnement structuré 
stimule les zones du cerveau 
(les amygdales et certaines 
parties du cortex cérébral en 
relation avec elle) chargées 
des mécanismes de relation 
avec les autres.

DÉVELOPPEMENT
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COMPLEXE D’ACTIFS NATURELS BREVETÉS
Préserve
la richesse
cellulaire
de la peau 

Apaise et 
module 
l’infl ammation 
cutanée 

Renforce 
et répare 
la barrière 
cutanée 

PARFUM
CONSERVATEUR

NOUVELLE FORMULE

0%
Effi cacité et tolérance 
cliniquement prouvées sur
120 bébés pendant 4 semaines

IRRITATIONS ET ROUGEURS

1
PRÉVIENT 

à chaque change
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SOULAGE

dès la 1ère application
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FLASHEZ-MOI !

Mustela®, l’expert de la peau des bébés et des futures mamans depuis plus de 60 ans.
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AIDEZ-LE À AVOIR 
CONFIANCE EN LUI 
Félicitez-le lorsqu’il se 
comporte bien, et apprenez-lui 
à résister aux difficultés.

QUE DISENT LES ÉTUDES ?
Des encouragements sont 
toujours plus efficaces que 
des menaces, mais il faut les 
doser. Selon une étude publiée 
dans le Scientific American, un 
excès de louanges ne favorise 
pas le développement d’une 
personnalité équilibrée car 
cela fait croire aux enfants 
qu’ils ne peuvent être aimés 
que s’ils répondent aux 
attentes de leurs parents.

BEAUCOUP DE CÂLINS 
Faites-lui des bisous, prenez-le 
dans vos bras, bercez-le, ayez 
des gestes tendres…

QUE DISENT LES ÉTUDES ?
La nécessité du contact 
est une question de survie 
biologique. Le travail de 

Que faut-il faire ?
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Que faut-il faire ?
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John Bowlby, publié après la 
Seconde Guerre mondiale, 
est déjà un classique. Il parle 
de la fragilité du système 
immunitaire des bébés en 
orphelinats, totalement privés 
de tendresse et de câlins, à 
tel point que cela influe sur le 
taux de mortalité. 

DÉVELOPPEMENT
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JOUEZ AVEC LUI 

Le jeu est fondamental pour 
le développement, et c’est 
un droit reconnu par l’ONU 
aux droits de l’enfance et de 
l’adolescence.

QUE DISENT LES ÉTUDES ?
Des études menées dans 
les kibboutz israéliens 
(coopératives agricoles où 
les enfants sont élevés par la 
communauté) concluent que 
les personnes de référence 
pour les enfants ne sont 
pas celles avec lesquelles 
ils passent le plus de temps, 
mais celles avec lesquelles ils 
jouent et ont des échanges.

Que faut-il faire ?

2NTUDMS��NM�@�ODTQ�CD�MD�
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POSEZ DES RÈGLES ET 
DES LIMITES 
L’enfant en a besoin dès la 
naissance, étant entendu que 
vous lui montrez que vous 
comprenez ses difficultés, sa 
colère et sa frustration, et que 
vous êtes prête à le consoler.

QUE DISENT LES ÉTUDES ?
À partir d’enregistrements de 
l’activité cérébrale par IRM et 
tomographie par émission de 
protons (PET), on a constaté 
que les enfants éduqués dans 

Que faut-il faire ?
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UNHQD���R@UNHQ�QDMNMBDQ�(LONRDQ�CDR�Q£FKDR�MD�RHFMHƥD�O@R�¤CTPTDQ�
KŗDME@MS�C@MR�Kŗ@TRS¤QHS¤� T�BNMSQ@HQD��UNTR�CDUDY�KD�OKTR�ONRRHAKD�
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un contexte ferme, mais 
empathique, présentent, à 
l’adolescence, une plus grande 
activation des lobes pariétaux, 
responsables de la production 
de sérotonine et d’endorphines, 
les hormones de la bonne 
humeur. À l’inverse, les 
enfants à qui on n’a posé ni 
règles ni limites, loin d’être 
plus détendus et heureux, 
présentent une plus grande 
activation des lobes frontaux, 
siège de production du cortisol, 
l’hormone du stress.
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       Therapy
Les changements de saison 
affaiblissent l’organisme 
des enfants. Pour éviter les 
rechutes, il est essentiel de 
faire très attention à leur 
alimentation, à la fois pendant 
et dans les jours qui suivent la 
maladie.



GRIPPE

Lorsqu’elle est constante, la toux est très gênante pour 
l’enfant, non seulement parce qu’elle est irritante, mais 
aussi parce qu’elle peut causer des douleurs musculaires 
dans la poitrine, des maux de tête et, pendant les quintes 
les plus violentes, des vomissements.

en quantités et à l’heure qui lui conviennent. Le forcer à 
manger ajouterait des tensions à la gêne qu’il ressent déjà.

car un estomac plein souffre plus des contractions 
produites par la toux ; on risque alors des vomissements ou 
une mauvaise digestion.

TOUX

Elle se manifeste habituellement par une 
fatigue générale et une forte fièvre. L’enfant est 
abattu, parfois somnolent, et n’a pas d’appétit.

cela permet à l’organisme d’économiser 
une énergie qu’il emploierait à digérer.

Il pourra ainsi récupérer la perte de liquides 
due à la transpiration (qui augmente) et à la 
respiration (qui devient plus rapide).

pour contrer l’effet de l’acétone qui accom-
pagne souvent la fièvre.

 avec beaucoup de bouil-
lon sont idéals.

réin-

tégrez progressivement des aliments solides, en 
petites portions et sans trop forcer.

cuits à l’eau et assaisonnés 
d’un filet d’huile et d’un peu de fromage.

 
car ils fournissent au corps les vitamines néces-
saires pour renforcer ses défenses.

fournit à l’organisme toutes les protéines 
et le fer dont il a besoin pour récupérer.

 
sont aussi des aliments protéinés tout à fait 
bénéfiques à l’organisme.



Un enfant enrhumé est nerveux, fatigué (le nez 
bouché l’empêche de dormir) et a peu d’appétit. 
Sans compter qu’il ne ressent pas le goût des 
aliments qui, en plus, lui sont difficiles à avaler.

En effet, 
lorsqu’il a le nez bouché, l’enfant respire par 
la bouche, ce qui assèche les muqueuses de 
la cavité nasale et favorise la création d’un 
environnement idéal pour le développement de 
germes pathogènes.

Le bouillon de poulet contiendrait des 
substances spécifiques qui régulent la sécrétion 
des mucosités. Combinées à la cystéine (un 
acide aminé doté de propriétés mucolytiques et 
présent également dans le bouillon de poulet), 
elles expliqueraient son efficacité pour bloquer 
les symptômes typiques du rhume.

fromage 
blanc, omelette, quenelles...

RHUME

Parfois, la grippe s’accompagne de vomis-
sements ou de diarrhée. Dans ce cas, mieux 
vaut ne pas trop charger l’estomac.

pendant la phase la plus intense, donnez à votre 
enfant de l’eau légèrement sucrée, par petites 
gorgées ou à la cuillère. Si la diarrhée persiste, 
l’eau de riz est un remède assez efficace (faire 
bouillir pendant 30 minutes 25 à 40 g de riz 
dans un litre d’eau ; filtrer puis consommer par 
petites quantités tout au long de la journée).

l’enfant récupère assez vite l’appétit. 
Proposez-lui des aliments faciles à digérer.

pour récupérer l’énergie tout en se rassasiant.
la banane exerce 

une action protectrice sur la muqueuse de 
l’estomac.

préférez les 
légumes cuits et pas trop fibreux comme les 
courgettes et les pommes de terre cuites à l’eau.

sont aussi 
faciles à digérer car leurs fibres sont très fines.

VOMISSEMENTS 
ET DIARRHÉE

SANTÉ



Le lieu de rencontre
pour toutes les
mamans !

Toutes les réponses à vos 
questions et vos doutes avec 
plus de 5.000 articles.

Le Coin des Mamans:     
échanger et connaître 
d’autres mamans.

Le pédiatre et le gynécologue 
répondent à vos questions !

CLIQUEZ ICI!



En avez- 
        vous envie ?

1. Dernièrement, vos relations intimes sont 
plutôt du genre :  
A > Qu’est-ce qu’a fait le petit aujourd’hui ? - 
Allez à Q2. 
B > Qui fait quoi demain ? - Allez à Q3.

2. En fin de journée, pour vous, rien ne vaut…
A > Une bonne nuit de sommeil - Allez à Q4.
B > Un bon bain - Allez à Q5.

3. Le soir, quand bébé s’est endormi, vous 
pouvez enfin…
A > Parler sans être interrompus - Allez à Q5.
B > Faire « des galipettes » sur le canapé - Allez 
à Q6.

4. Votre libido est en berne, mais s’il vous 
déshabille du regard…
A > Vous le laissez faire sans bouger - Allez à Q7.
B > Vous l’arrêtez tout de suite dans son élan 
avec un « Ce n’est pas le moment ! » - Allez à Q9.

Avec l’arrivée de bébé, le désir et la passion ont tendance à passer au second plan. 
Comment faire pour récupérer votre intimité avec votre partenaire ? Répondez 
aux questions de ce test et une chose en amenant une autre…

5. Pour récupérer la complicité d’autrefois 
avec votre compagnon, il vous faudrait…
A > Penser à de nouveaux fantasmes - Allez à Q7.
B > Essayer de nouvelles positions - Allez à Q8.

6. Vous le voyez s’approcher et vous le trouvez 
toujours aussi séduisant. Vous pensez :
A > Combien de femmes essayent-elles de le 
séduire pendant que moi je m’occupe de notre 
bébé ? - Allez à Q8.
B > J’arrive encore à le séduire quand je veux, 
yeah ! - Allez à Q11.

7. Quel reproche faites-vous le plus souvent à 
votre partenaire ?
A > Ton travail t’intéresse plus que notre couple 
- Allez à Q9.
B > Tu ne me dis plus de jolies choses… - Allez 
à Q10.

8. Depuis que bébé est arrivé, votre sensibilité 
érotique…
A > S’est endormie - Allez à Q10.
B > S’est ravivée - Allez à Q11.

9. Pour vous sentir de nouveau féminine, il 
vous faudrait…
A > Un week-end romantique avec lui - PROFIL B
B > Un miracle ! - PROFIL A

TEST
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10. La question que vous vous posez le plus :
A > Pourquoi ne me traite-t-il plus comme une 
princesse ? - PROFIL A
B > Pourquoi me traite-t-il comme une fragile 
petite chose ? - PROFIL C

11. Un peu de sexe c’est pas mal, mais…
A > Beaucoup de sexe, c’est mieux ! - PROFIL C
B > Nous n’avons jamais le temps de bien faire ! 
- PROFIL B

A. SEXE KO

Aïe, aïe, aïe... Il faut que vous 
retrouviez l’envie de partager 
des moments d’intimité. Mais 
comment surmonter la fatigue ? 
Que faire si s’occuper de bébé 
absorbe tout votre temps et 
votre énergie ? Attention ! Plus 
le temps passe, plus il sera 
CHƧBHKD�CD�Q@UHUDQ�K@�Ʀ@LLD�
de la passion. Mais si vous 
lisez ces lignes, tout n’est pas 
perdu. Commencez par des 
petits baisers, des étreintes et 
beaucoup de tendresse. C’est 
quelque chose que vous pouvez 
faire, même fatiguée, et une 
bonne façon de (re)commencer ! 

B. SEXE OK

Votre désir ne s’est pas éteint et 
UNTR�R@UDY�OQNƥSDQ�CDR�O@TRDR�
que vous accorde bébé. Bien sûr, 
la qualité de vos relations peut 
encore s’améliorer car vous avez 
toujours peur d’être interrompus 
au meilleur moment. Utilisez 
votre imagination ! Écoutez une 
chanson langoureuse au lieu 
de rester devant la télé ; plutôt 
que la liste des courses, écrivez-
vous des messages coquins ; et 
touchez-vous, même habillés. 
Il n’y a rien de plus excitant 
que l’impossibilité de satisfaire 
immédiatement le désir qui 
monte !

C. SEXE, WOW !

Aviez-vous jamais pensé 
qu’avoir un enfant réveillerait 
votre sensualité et vous 
rendrait encore plus passionnés 
qu’avant ? Cette aventure si 
importante vous a unis, et votre 
sexualité en est sortie gagnante. 
Maintenant que vous êtes en 
totale harmonie, c’est le moment 
d’exprimer votre côté le plus 
transgressif. Vous pouvez laisser 
votre enfant à la garde de ses 
grands-parents ou d’amis de 
BNMƥ@MBD��DS�O@RRDQ�TMD�MTHS�
dehors, comme des amants, sans 
penser à bébé dans la pièce d’à 
côté.
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LACTANCIA

36 mibebeyyo.com

Les phrases
qu’il ne faut pas dire

Certains commentaires et jugements peuvent influencer négativement la 
jeune maman qui a besoin de soutien et d’encouragement. Voici les phrases 

à ne pas dire ! Ou à oublier si on vous les a dites...

ALLAITEMENT



   ”
   ”qu’il ne faut pas dire

Ce commentaire peut sembler anodin 
et pourtant, il peut affecter la confiance 
des femmes dans leur capacité à 
nourrir leur bébé. Deux générations de 
mères nous précèdent qui, en raison 
de certaines erreurs dans la gestion 
de l’allaitement, n’ont pas pu allaiter 
leurs enfants. D’où cette idée que 
l’allaitement est d’abord une question 
de chance, et donc que certaines 
femmes ont du lait et d’autres pas. Il 
s’agit là de quelque chose de bien ancré, 
car nos grands-mères et nos mères, 
à qui on avait dit qu’il faut allaiter 
suivant un horaire précis et donner en 
complément de l’eau ou des biberons, 
ne savent pas comment fonctionne 
l’allaitement maternel. Ainsi, lorsque 
leurs petits-enfants pleurent, elles font 
comme on leur a appris : elles leur 
donnent un biberon.

Les bébés ayant tendance à téter souvent sur 24h, la 
jeune maman peut se voir reprocher de mal habituer 
son enfant, ou de lui donner le sein comme si c’était 
une sucette. La production de lait fonctionne sur le 
mécanisme de l’offre et de la demande : plus le bébé 
tète, plus le corps de la maman produit du lait. Si on 
donne au bébé une tétine au lieu du sein, il va sans 
doute l’accepter pour assouvir son besoin de succion, 
mais à la fin de la journée, il n’aura pas absorbé sa 
quantité de lait. Et si les seins ne sont pas correctement 
stimulés, ils peuvent produire moins de lait. Offrir le 
sein ne signifie pas mal habituer l’enfant ; sa maman 
représente un besoin vital pour le bébé.

Tu n’auras peut-être pas 
de lait…

Il te prend pour une sucette !

Les femmes qui ne peuvent vraiment pas allaiter sont 
moins de une pour mille. Il s’agit donc bien d’une 
exception et non de la norme. Cependant, toutes les 
mamans, même si elles le veulent sincèrement, ne 
parviennent pas à allaiter leur bébé. Beaucoup ont 
perdu confiance en elles. De plus, si l’allaitement 
ne démarre pas bien, cela devient comme une 
prophétie qui se réalise et la maman risque alors de 
se résigner sans chercher de solution au problème. 
Parfois, un simple retard dans la montée de lait peut 
la démoraliser et la faire abandonner : « Si tu n’as 
pas de lait, c’est que tu ne dois pas en avoir. Il n’y a 
rien à faire ». En revanche, si la maman, grâce à une 
bonne information et des encouragements, réussit 
à surmonter les premières difficultés, alors elle 
parviendra à allaiter normalement !

bebesetmamans.com
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La composition du lait maternel est 
différente de celle du lait de vache. Il 
contient beaucoup d’eau (87%) car il 
a aussi une fonction d’hydratation. 
De plus, n’étant pas pasteurisé, il 
a une consistance moins dense et 
est beaucoup plus transparent, en 
particulier au début de la tétée. Si la 
maman n’en est pas informée, il est 
normal qu’elle se pose la question. Des 
années de recherche scientifique ont 
montré que le lait maternel est parfait 
et garantit une bonne nutrition pour 
l’enfant. Il est important de savoir que 
la composition du lait maternel change 
tout au long de la journée, voire même 
pendant une même tétée.

La fréquence des tétées dépend de la demande du bébé. 
Cela peut susciter des critiques de la part de personnes 
habituées au lait en poudre et qui sont surprises de 
voir que l’enfant réclame le sein alors qu’il a mangé 
il y a peu. À travers l’allaitement, l’enfant ne cherche 
pas seulement à s’alimenter, il s’hydrate également 
et absorbe des éléments non nutritifs tels que les 
anticorps, les hormones et les enzymes nécessaires à 
sa croissance et à sa santé. Tout cela en plus de recevoir 
de la chaleur, de la tendresse et d’être au contact de sa 
mère.  Rappelons que les bébés s’autorégulent, il n’y a 
donc pas de risque à ce qu’ils mangent trop.

Quand on commence à demander si la maman a assez 
de lait, on touche un point très sensible car on atteint 
la femme dans sa responsabilité face au bien-être 
de son enfant. Cette question n’a presque jamais de 
sens, ce qui est facile à comprendre si l’on raisonne en 
termes physiologiques : nous sommes des mammifères 
et les seins sont des glandes, alors pourquoi ne 
fonctionneraient-ils qu’à 70% ou 30% ? Souvent, la 
crainte de manquer de lait est infondée, car basée sur 
une interprétation erronée des signes envoyés par bébé. 
En cas de problème, la solution n’est pas de renoncer, 
mais de corriger la gestion des tétées. Avec un peu 
d’aide et de patience, on surmonte presque toujours ce 
genre de difficultés.

Cela va-t-il le nourrir ? 
On dirait de l’eau !

Encore ? Mais il vient de manger !

Tu es sûre d’avoir assez de lait ?

ALLAITEMENT
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Des milliers de mamans vous attendent!
Rejoignez le Coin des Mamans et recevez gratuitement 

le magazine Bébés et Mamans!  
Echangez avec d’autres mamans, c’est GRATUIT!

CLIQUEZ ICI!

COMMENT? QUOI??

PAS ENCORE MEMBRE DU 
COIN DES MAMANS !?



Dr. L. Trapote

Il est toujours malade 
Le nez qui coule, de la fièvre, mal aux oreilles... Au cours de la première année de 
crèche, au grand désespoir de leurs parents, les enfants sont souvent malades. 

Ce qui pose problème, 
ce sont les difficultés d’organisation familiale 
lorsque l’on doit garder son enfant à la maison. 
Les grands-parents travaillent encore ou habi-
tent loin, une baby-sitter représente une dépense 
pas toujours supportable pour les parents, laisser 
l’enfant à la garde d’une personne de confiance 
n’est pas toujours possible... En résumé, un sim-
ple rhume peut devenir un véritable casse-tête.
 
COMMENT ÉVITER LES INFECTIONS

-

Un enfant 
peut respirer un grand nombre de virus, logés dans 
les minuscules gouttelettes de salive éjectées. S’il 
se touche le nez ou la bouche, les virus y restent 
vivants pendant six heures. S’il touche les mains 
d’un autre enfant, il le contamine ; si celui-ci met 
à son tour ses mains à sa bouche/nez/yeux, alors 
la contagion se propage. Il se passe la même cho-
se avec les objets, à la différence que sur ceux-ci, 
les virus ne survivent pas plus d’une heure. D’où 
l’importance de se laver les mains fréquemment, 
tant pour les personnes déjà infectées que pour 
les victimes potentielles de la contagion.

-
 et donc plus résistante, 

l’une des portes d’entrée de l’infection.

Il ne va qu’une semaine sur deux à la garderie, 
se lamente une maman. C’est en effet ce qui se 
passe souvent pendant les premières années 
de crèche et de maternelle. Les défenses im-

munitaires des tout-petits n’atteignent un niveau 
optimal, d’un point de vue pédiatrique, qu’à partir 
de quatre ans et demi ou cinq ans. Avant, même si 
ce niveau est normal pour leur âge, il reste très in-
férieur à celui des enfants plus âgés et des adultes. 

PÉDIATRE       

Est-il préférable qu’il reste à la maison ? 

L’utilité de garder les enfants à la maison est toute 
QDK@SHUD�DS�RNTUDMS�CHƧBHKD���NQF@MHRDQ��B@Q�BDR�
virus se transmettent jusqu’à plusieurs jours avant 
Kŗ@OO@QHSHNM�CDR�OQDLHDQR�SQNTAKDR�DS�QDRSDMS�@BSHER�
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HMCHPTDQ@�RŗHK�BNMUHDMS�CD�KŗDMUNXDQ�NT�O@R���Kŗ¤BNKD



Lettres au pédiatre

Taches sur l’œil
Mon bébé de 18 mois a des taches noires 
sur la sclérotique (la partie blanche de l’œil). 
Elles sont visibles sur les deux yeux, mais 
un peu plus prononcées sur le gauche. Je ne 
l’ai remarqué que récemment, mais je pense 
que mon bébé avait déjà un problème à la 
naissance, car la sclérotique n’a jamais été 
parfaitement blanche, plutôt virant au bleu. À 
quoi cela peut-il être dû ? Est-ce grave ?                                           

Mylène

Ces taches sombres sur la sclérotique sont 
souvent dues à une augmentation localisée 
de mélanine, c’est-à-dire des petits grains de 
beauté ou des taches de rousseur. Ne pou-
vant me baser sur une simple description 
des « lésions », je vous conseille de consul-
ter un spécialiste (ophtalmologiste) qui, en 
examinant l’enfant sera plus en mesure 
d’établir un diagnostic. La sclérotique bleu-
âtre est un phénomène assez fréquent qui 
ne révèle pas forcément une pathologie. Je 
vous invite cependant, profitant de votre vi-
site chez l’ophtalmologiste, à l’interroger à 
ce sujet.

Introduction du 
chocolat
Mon fils a 18 mois 
et j’ai pensé que je 
pourrais peut-être 
ajouter un peu de 
chocolat en poudre à 
son lait et aux céréales 
du matin. J’aimerais 
savoir sous quelle 

forme et en quelle quantité je peux le faire ?
Edwige

Le cacao n’est pas conseillé avant l’âge d’un an. 
L’alimentation d’un enfant en âge préscolaire 
couvre normalement tous ses besoins, sans 
nécessité d’y ajouter du chocolat, même si vous 
pouvez le faire de temps en temps. Le chocolat 

et les dérivés chocolatés sont des aliments très 
énergétiques, leur consommation n’est donc 
indiquée que dans des situations requérant un 
apport énergétique concentré. Préférez, sans 
cependant en abuser, les poudres solubles de 
cacao, moins riches en sucres et en graisse.
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Les antibiotiques sont les 
médicaments les plus utilisés 
pendant l’enfance, en particulier en 
cas d’infections respiratoires. Les 

dernières statistiques montrent que 42% des 
nourrissons de moins de un an prennent des 
antibiotiques, un pourcentage qui passe à 
66% chez les bébés d’un an, et se maintient 
à 65% entre deux et cinq ans. 
Dans le même temps, la résistance aux 
antibiotiques a augmenté de 21% en 2003 à 
35% aujourd’hui, selon les experts, en raison 
d’un usage abusif de ces médicaments. Ils 
ajoutent que la prescription d’un anti-
biotique tranquillise souvent les parents et 

des bébés d’un an prennent des antibiotiques 

66%
les pédiatres eux-mêmes. 
Les experts insistent sur le fait qu’il est 
essentiel de réserver la prescription 
d’antibiotiques aux infections bactériennes, 
car ces médicaments ne traitent pas les 
infections causées par des virus. Administrés 
dans ce dernier cas, sans compter qu’ils 
n’apportent aucune amélioration dans 
l’évolution de la maladie, ils perdent de leur 
efficacité. 
Il est également important d’éviter l’auto-
médication. Un traitement antibiotique doit 
toujours être prescrit par un médecin et 
respecter les doses et fréquences d’adminis-
tration qu’il aura établies.

CHIFFRE
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Il se montre réservé et peu bavard. À partir du 20, vous le retrouvez 
comme avant, bien présent physiquement et émotionnellement. 
Favorisez les relations sociales car il n’aime pas être seul.

Si vous le lui demandez, bien que cela lui coûte, il accepte les règles, 
surtout si vous l’encouragez et le félicitez. Il a besoin de se sentir 

valorisé. 

Mercure continue de le stimuler au niveau du raisonnement et du 
langage. Il parle de tout et avec tout le monde. Il vous expose ses idées et 
vous avez du mal à l’arrêter car il sait vous séduire par ses projets.

Il vous comble de petits mots doux et de câlins. La dernière semaine, 
cependant, il réagit avec colère à votre refus devant certaines de ses 

exigences.

Il est un peu fatigué d’être le centre de l’attention et partage volontiers 
la scène. Il cherche la compagnie de ses petits camarades, est plus 
disposé à faire des concessions et accepte de ne pas avoir raison.

Il a besoin d’une certaine stabilité émotionnelle ; ne vous inquiétez pas 
de ses humeurs changeantes ou quand il se montre plutôt introverti. À 

partir du 20, il se montre plus vif et coquin. 

Votre petit se montre dynamique, sympathique, souriant et plein 
d’esprit. Il préfère les jeux qui stimulent l’esprit, parce qu’il se fatigue 
rapidement physiquement, surtout à partir du milieu du mois.

Il adore construire et manger seul. Plus conscient de ses capacités, il 
aime inventer des histoires et répéter, sans se lasser, les chansons et les 

danses qu’il connaît.

Il fait du bruit et se déplace dans la maison sans regarder où il va, 
suivant l’impulsion du moment. Établissez quelques règles avant de lui 
permettre de laisser libre cours à son énergie et à son imagination.

Il est dynamique, déterminé, avec les idées très claires… et il obtient ce 
qu’il veut. La dernière semaine du mois, Mars ne lui est pas favorable ; 

couchez-le tôt ou la fatigue le rendra nerveux et désobéissant.

Il se montre très communicatif, parle beaucoup et apprend très vite. 
Profitez de sa curiosité pour lui expliquer les choses. Nourrissez son 
esprit : proposez-lui des livres et des jeux d’esprit.

Jusqu’au 20, il bénéficie de l’influence de Vénus. Il apprécie les 
nouvelles saveurs et affine son goût ; les repas en famille n’en sont que 

plus agréables. Il se laisse captiver par des personnages fantastiques.

BÉLIER 
(21/03 au 20/04) 

TAUREAU 
(21/04 au 20/05) 

CANCER 
(22/06 au 22/07) 

GÉMEAUX 
(21/05 au 21/06) 

LION 
(23/07 au 23/08) 

BALANCE 
(23/09 au 22/10) 

SAGITTAIRE 
(23/11 au 21/12) 

VERSEAU 
(21/01 au 19/02) 

VIERGE 
(24/08 au 22/09) 

SCORPION
(23/10 au 22/11) 

CAPRICORNE 
(22/12 au 20/01) 

POISSON
(20/02 au 20/03) 

HOROSCOPE



Le site et le magazine de la famille

CLIQUEZ ICI   
ET DECOUVREZ LE VITE !
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